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Projet pasto: les premières observations 

 
Lancé en 2005 avec le concours de vaches allaitantes de la race d'Hérens, le projet 
Pasto vise deux objectifs: tester un nouveau système de production de viande bovine 
et entretenir le paysage de montagne gagné par la reforestation. Les Stations de re-
cherche Agroscope Changins-Wädenswil ACW et Agroscope Liebefeld-Posieux ALP 
livrent leurs premières observations. 
 
En raison de la diminution du cheptel estivé, de nombreux alpages de l'Arc alpin sont sous-
exploités ou abandonnés. Les parcelles s’embuissonnent et se ferment, entraînant un ap-
pauvrissement de la diversité biologique et paysagère. Dans ce contexte, le projet Pasto vise 
non seulement à maintenir un paysage ouvert, mais aussi à proposer aux exploitants de 
montagne une alternative rentable à la production de lait. L'étude se déroule à La Frêtaz –
 une exploitation à l'année située dans le Jura vaudois – et sur l'alpage valaisan du Larzey 
près de Sembrancher. 
 
Performances animales 
Trois groupes de veaux sont étudiés et comparés quant à leurs performances: les veaux 
allaités et estivés au Larzey, les veaux allaités à La Frêtaz et les veaux sevrés restant à la 
Frêtaz. 
En 2005, les veaux sous la mère estivés au Larzey ont eu un accroissement journalier 
moyen identique aux veaux allaités à la Frêtaz (0,7 kg) et nettement supérieur à ceux qui 
avaient été sevrés en juin (0,5 kg). En 2006, à mi-saison, les accroissements des veaux 
étaient de respectivement 0,7, 0,9 et 0,4 kg. Les relativement bonnes performances réali-
sées sur l'alpage ont été partiellement acquises au détriment de l’état corporel des mères. La 
différence de 0,2 kg entre Le Larzey et La Frêtaz en 2006 provient vraisemblablement de la 
persistance d'un état corporel non optimal des mères estivées (d'où une production laitière 
plus faible) et de la moindre qualité de l'herbe sur l'alpage. Les analyses de fourrage permet-
tront d'y voir plus clair. 
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Lutte contre le reboisement en montagne 
Les bovins ne disposent pas de la même aptitude que les moutons et les chèvres à choisir 
les plantes qu'ils vont consommer; toutefois, les observations montrent qu'ils tirent plutôt 
bien parti de la végétation fortement embroussaillée du Larzey. 
Si les bovins de la race d'Hérens consomment de préférence les plantes herbacées, ils 
broutent également très volontiers les jeunes pousses d'aulne vert, arbuste qui participe pour 
une large part au reboisement des alpages. Parmi les herbacées, les plantes le plus fré-
quemment consommées sont des graminées, des luzules, des carex, des légumineuses et 
une espèce d'ombellifère. D'autres plantes sont complètement délaissées, comme le trolle, 
le vératre ou encore la pulsatille soufrée. La sélection au pâturage n'est pas toujours syno-
nyme de préférence mais dépend aussi de critères non alimentaires. Des études complé-
mentaires sont nécessaires pour préciser ces aspects. 
 
Gestion de la pâture 
La pâture au Larzey est organisée en pacage tournant. Les animaux passent d'un parc à 
l'autre (huit en tout) et effectuent deux rotations complètes. Ce mode de gestion permet d'ob-
tenir un meilleur contrôle de la végétation. 
Les animaux commencent logiquement par exploiter les zones qui offrent le meilleur four-
rage. Les zones adjacentes où la valeur nutritive est plus faible ou qui présentent un fort taux 
de boisement, sont mangées peu après. Enfin, les zones de moindre valeur sont utilisées 
dans un troisième temps. Fait intéressant, toutes les zones des parcs sont parcourues, 
même celles qui sont très fermées. 
La pression de pâture (nombre d'animaux par unité de surface à un moment donné) permet 
de piloter les fonctions d'entretien du paysage et de production animale. Ainsi, pour garantir 
de bonnes performances animales, le chargement en bétail ne doit pas être trop élevé. A 
l'inverse, si la pression de pâture est trop faible, l'effet d'entretien n'est pas suffisant. Où se 
trouve le meilleur compromis? C'est l'une des principales questions auxquelles le projet Pas-
to entend apporter une réponse.  
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Légende de la photo 

Les animaux consomment volontiers les jeunes rameaux d'aulne vert, arbuste qui participe pour une large part au 

reboisement des alpages. 

 




